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13e dimanche ordinaire 

Première Lecture :   2Rois 4 8–11, 14–16 

Psaume :   Psaume 89 2–3, 16–19 

Deuxième Lecture :   Romains 6 3–4, 8–11 

Évangile :   Matthieu 10 37–42 

 

Elisée me fait penser à tant de marcheurs d’aujourd’hui. Comme eux il 
compte sur l’hospitalité de ceux et celles qu’il rencontre. 

Il me fait aussi penser à tous ceux et celles  qui comptent sur notre 
hospitalité sociétale, économique et qui ne sont pas toujours les 
bienvenus. 

Cette femme, elle a compris qu’elle pouvait mettre à la disposition ce 
dont elle n’avait pas besoin. 

Et en toute simplicité Elisée non seulement accepte, mais crée un lien 
avec ces personnes en y retournant régulièrement.  

Elisée reste émerveillé par la générosité de cette personne et désire 
vraiment lui rendre un service et pour rejoindre ce qui pourrait lui faire 
plaisir il s’informe, il n’impose pas son premier élan. Il veut vraiment 
faire un cadeau en fonction de la femme et non en fonction de lui-
même, et pas non plus parce que cela se fait de rendre quelque chose. 

Il interroge son serviteur qui en toute finesse a remarqué une 
souffrance dans ce couple. Et Elisée s’engage dans cette voie : rendre 
heureux, rendre épanouis. Rendre la personne de plus en plus vivante. 

 

 

 La Parole nous invite surtout à découvrir que toute générosité, que 
tout amour gratuit partagé et gracieusement offert EST fécond, peut-
être autrement qu’attendu, peut-être d’une façon inattendue et même 
inespérée. Oui tout amour gracieusement offert donne La Vie. 

A chaque étape de cette Parole, nous offerte, nous pouvons avancer et 
nous laisser interpeller. 

La liturgie de ce dimanche nous invite d’OSER prendre des voies 
inhabituelles pour concrétiser l’amour fraternel au nom de la fidélité 
de Dieu à l’humanité comme nous le chante le psalmiste : « Ta fidélité 
est plus stable que les cieux. » La fidélité de Dieu, son amour et sa 
miséricorde ne déçoivent pas. « Heureux le peuple (nous), pour qui 
ton nom (ton être) est source de joie. » 



Quel est ton nom Seigneur ? Moïse te le demandait déjà. Et Toi de 
répondre : « Je suis là pour toi, avec toi… » En Jésus nous avons pu 
toucher ton Amour. « Qui me voit, voit le Père. » 

Pour entrer dans cette joie de Ton Amour nous sommes invités de 
devenir en Christ des êtres nouveaux, vivant de la nouvelle vie qui est 
la sienne. Une vie à embrasser telle qu’elle se présente et pas telle 
que nous la rêvons. Une vie à embrasser avec le Christ, habité par son 
esprit, par le même amour que Lui.  

Comme le Christ, en Lui et avec Lui aller au bout de l’amour même si 
cela implique souffrance et mort, mort à nous même, mort sous 
diverses formes.  

Poigner dans la vie comme des vivants et pas comme des morts en 
sursis. 

Comme Jésus PORTER les difficultés de la vie sans nous laisser écraser 
et anéantir mais PORTER avec Lui et en Lui en vue de VIE et de 
FÉCONDITÉ d’amour. 

 

Bon dimanche. 
Dora Lapière 

 


